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I - Cadre geologique 

Un schema d'evolution de la plateforme continentale du Languedoc etendu a !'ensemble du golfe 
du Lion, pendant le Quaternaire recent, a ete obtenu a partir de la synthese de donnees regionales nouvelles. 
Bien que geologiquement diversifie, le golfe du Lion possede une certaine unite structurale : des bassins 
profonds a remplissage neogene (Roussillon au S.O. et Camargue au N.E.) sont decoupes dans le complexe 
paleozoique et les series mesozoi:ques. 

II - Materiel et methodes d'etude 

Les techniques classiques utilisees : sismique Iegere, carottages, datations par le C14, nous ont permis 
de reconnaitre la couverture sedimentaire Quaternaire du Plateau Continental (P.C.) et de correler Ies 
resultats des investigations directes et indirectes. 

Sismique - Le Boomer 300 joules (penetration 100 ms, resolution 3 a 5 ms) permet de cerner le 
Quaternaire marin dans sa structure superficielle et d'en degager les coupures stratigraphiques majeures. 

- Le Mud-penetrator (penetration 25 ms, resolution 0,5 ms) convient mieux a l'etude fine des 
niveaux et a celle des structures du remplissage sedimentaire recent des appareils deltai:ques. 

Les enregistrements sismiques sont analyses sous deux aspects : 
a. reconnaissance des reflecteurs correspondant aux discontinuites physiques du remplissage. 
b. caracteristiques des reflexions liees a la nature et aux proprietes mecaniques des depots. 
Carottages- Une centaine de carottages de 5 a 10m de longueur ont ete effectues en fonction des 

donnees sismiques pour reconnaitre la nature des reflecteurs et la succession des facies. 
Datations- Dans Ies niveaux reperes des carottes, une serie d'echantillons de la faune malacolo­

gique a ete soumise a la datation par le radiocarbone dans le but : 
a. de controler les donnees sismiques, 
b. de permettre, si possible, les reconstructions paleogeographiques. 

III - Reconstitution paleogeographique du quaternaire. Stratigraphie et chronologie des depots 

L'evolution morphostructurale du golfe du Lion et de sa bordure continentale conditionne les 
caracteres de la succession stratigraphique dont on reconnait de la base (limite de penetration de l'appa­
reillage utilise) vers le sommet, au-dessus de la limite plioquaternaire marquee par une assez forte discor­
dance : 

1. Un ensemble tyrrhenien transgressif, relativement epais (40 a 50 m) a l'interieur duquel on peut 
reconnaitre une surface d'erosion. En sismique on observe un ensemble« transparent», a reflecteurs obli­
ques. Seul un horizon superficiel de cet ensemble a pu etre atteint par carottage et date > 35.000 ans 
B.P. Au cours des etapes regressives wurmiennes, !'erosion a atteint toute cette serie et il en est resulte : 
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- dans le domaine littoral, un morcellement des temoins epargnes par !'erosion continentale ou 
marine (paleorivages de Sigean, Narbonne, Capestang, rochers infra-Iittoraux). 

- dans le domaine plus profond, un biseau d'erosion constant a -50 m. 
2. La sequence wiirmienne et postglaciaire comprend pour !'ensemble du plateau continental : 
a. Deux horizons graveleux, encadrant une vase grise silteuse, se biseautant entre - 60 et - 80 m. 

Ce niveau, recemment date de 23 450 ± 600 ans B.P., serait du a un interstade du Wiirm recent. 
Le cailloutis fluvio-marin se developpe en fonction du reseau hydrographique ancien; des nappes 

d'alluvions creusees de chenaux se ramifient a partir des paleothalwegs de l'Agly (region de Leucate), 
des rivieres Ianguedociennes (Aude et Orb) et surtout du Rhone. 

b. Des depots contemporains de !'episode post-glaciaire : sables reliques du large ou petites ter­
rasses marines edifiees vers- 85 m (13 800 ± 300 ans B.P.) et- 70 m (12 900 ± 200 ans B.P.), [MONACo, 
1971-1972]. 

3. Le remplissage flandrien, d'epaisseur progressivement croissante du S.O. au N.E., peut atteindre 
une quarantaine de metres; il comporte plusieurs niveaux differencies : 

- Un niveau «transparent» constitue de vases plastiques gris-beige (5 a 10 m d'epaisseur) sur­
montant les formations tres littorales ( cailloutis et sables) date 11 300 ± 170 ans B.P. Ces vases terrigenes 
ont ete deposees rapidement lors de Ia remontee de la mer post-glaciaire, a une cote de - 50 m a - 60 m 
par rapport au niveau actuel. 

- Des vases silteuses a taches noiratres (monosulfures), apparaissant en sismique sous forme de 
reflexions horizontales plus ou moins marquees assez regulierement representees dans Ia zone rhodanienne. 
11 s'agit d'un niveau de transition dont l'epaisseur est de l'ordre de 5 m. 

- Un niveau presentant en sismique des caracteres variables : 
. Au large du petit Rhone, sa surface est marquee par un reflecteur fort, a morpho1ogie dunaire. II passe 
Iateralement a une serie de reflexions serrees. 

Au large de Palavas, il est homogene et transparent. 
. Au large du Massif de Ia Clape, il se manifeste par un niveau reflecteur bien marque, peu epais. 

A ces caracteres sismiques correspondent des facies varies. Au large de Beauduc se trouve un cordon 
sableux (- 60 m, 10 000 ans B.P.) s'appuyant sur le relief des nappes wiirmiennes, qui a progresse vers 
le N.O. pour s'ancrer vers 8 000 ans B.P. sur Ies hauts fonds de Palavas. Le debut de la formation des 
lagunes de Basse-Camargue [OOMKENS, 1967] date de cette epoque. 

Le niveau sus-jacent est caracterise par une serie de reflecteurs obliques bien marques qui repre­
sentent : 

• Des accumulations de vases noiratres de type deltai:que au large du petit Rhone (7 860 a 6 400 
± 120 ans B.P.) . 

. Un facies sablo-graveleux materialisant un cordon sableux (date 8 730 ± 120 ans B.P.) developpe 
vers- 30m au large de l'Espiguette-Palavas . 

. Un niveau transparent epais de quelques centimetres a 1 metre, surmonte les depots precedents ; 
il forme la couverture superficielle des fonds actuels. 

En sismique, le phenomene de «table» [CHASSEFIERE, 1970], souvent observe, semble lie a la pre­
sence de vases organiques deposees rapidement en zone infralittorale. 

IV - Mecanismes de l'evolution recente du golfe du Lion 

La repartition d'aires d'accumulation est soumise au controle morphotectonique. La portion meri­
dionale du P.C. du Roussillon dans la prolongation de l'axe pyreneen n'enregistre que quelques centime­
tres ou quelques metres de depots post-glaciaires et flandriens; il en va de meme au droit du pli faille 
affectant Ie Pliocene dans Ia region du Canet-Barcares. Par centre, la region de Leucate (paleochenal de 
I'Agly) est abondamment remblayee (20 m) ainsi qu'au large de la Clape, les chenaux de l'Aude et de 
l'Orb (30m). Face au petit RhOne, !'augmentation de l'epaisseur de la serie flandrienne est principalement 
due a !'accumulation des corps sableux venant s'appuyer sur les caiiioutis fluvio-marins quaternaires. 
L'essentiel du remblaiement du P.C. s'est effectue entre 11 000 et 6 000 ans B.P. (optimum climatique 
Atlantique). 
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Des mecanismes hydro-dynamiques determinent les aires de sedimentation marine. Les sediments 
fins sont pieges dans les deniveles offrant des zones de moindre turbulence; ils s'accumulent a l'aval du 
littoral actuel a l'abri des cordons fossiles et dans les lagunes littorales qui servent de pieges a sediment. 
L'envasement en masse est un phenomene infra-littoral ou interviennent les mecanismes de floculation. 

La vitesse moyenne de la remontee flandrienne a ete de l'ordre de 5 a 10m par millenaire, avec des 
periodes de stabilite ou de legeres regressions vers 10 000 et 8 000 ans B.P. 

La vitesse moyenne des depots est repartie suivant un tres large eventail. Autour de - 50 m elle 
serait de 1,50 m a 3 m par millenaire dans les secteurs ou les depots relativement homogenes se sont effec­
tues par exces de charge (envasements infra-littoraux). Pour les formations deltai:ques, y compris les corps 
sableux, elle est de l'ordre de 7 m par millenaire au large de Palavas et de 15m par millenaire face au petit 
RhOne. Autour de - 80 m, le taux de sedimentation avoisine un metre par millenaire. 
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* * * 

Discussion 

Chassefiere : Phenomene des sables : ce phenomene est tres bien individualise en sismique Iegere 
(Boomer 300 J en particulier) ... 11 est tres repandu sur les cotes Nord ou Sud mediterraneennes occidenta­
les, en eau peu profonde ( < 50 m). 11 est difficilement carottable ... Le fait que M. ALOISI ait un preleve­
ment dans cette zone presente un interet en genie civil : en effet il semble que ce soit des vases accumulees 
rapidement et riches en gaz ... or, l'on sait que ces vases sont tres nettement sous-consolidees. Sides essais 
de mecanique le confirmaient il y aurait la une possibilite d'application immediate en genie cotier : iden­
tification rapide et sans prelevement (par sismique legere) d'un sediment« dangereux »car sous-consolide. 

* * * 
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